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L’Évangile proclamé en cette fête nous invite à un voyage. Il ne s’agit pas d’une croisière sur le Nil, 

mais d’un exode forcé en regard des circonstances menaçantes qui pesaient sur l’Enfant nouveau-né. 

En lisant ce récit nous pourrions faire le rapprochement avec ce que nous rapporte quasi 

quotidiennement l’actualité, qui concerne les flux migratoires, les déplacement de populations.    

Bien entendu les chrétiens que nous sommes ne peuvent pas demeurer insensibles à tout cela.   

Nous aspirons tous à voir des politiques internationales qui recherchent inlassablement des solutions 

pour venir en aide à tant de pauvres gens qui s’exposent aux dangers et à la malhonnêteté de 

passeurs en quête de profits juteux. En considérant le repliement de la Sainte Famille en pays 

étranger, il n’est pas difficile de prier pour tous ces hommes, femmes et enfants, contraints de 

s’exiler dans des conditions misérables. 

En revenant vers l’Évangile, nous découvrons une autre signification qui nous renvoie à un exode plus 

ancien : celui du peuple de Dieu, soumis à la captivité égyptienne et finalement entraîné vers la 

libération par Moïse. S Matthieu fait ici la liaison entre le Christ qui incarne à la fois le peuple de 

Dieu, le nouveau Moïse libérateur et l’accomplissement de l’ancienne prophétie tirée du livre d’Osée. 

Les détails rapportés par l’évangéliste nous disent une chose essentielle : le Verbe de Dieu par son 

insertion dans la nature humaine, n’a pas éludé les difficultés inhérentes à celle-ci. Réputation, 

conditions matérielles, contrariétés, obligation de quitter le territoire : de l’annonciation jusqu’au 

recouvrement de Jésus au Temple, ce que nous appelons les mystères joyeux sont environnés de 

sombres nuages. Peut-être connaissez-vous telle ou telle personne qui vous dira que sa famille est 

idéale, qu’elle n’y rencontre ou n’y perçoit aucun problème, aucune difficulté, aucun souci. 

Personnellement je n’ai jamais rencontré une telle famille ! Des difficultés, des problèmes et des 

soucis nous en rencontrons tous sous une forme ou sous une autre. Et en un temps comme le nôtre 

où l’institution de la famille est soumise à bien des tempêtes, des déchirements, des fragilités, il nous 

est impossible de ne pas voir, de ne pas entendre, en nous cantonnant dans un optimisme béat qui 

frôle l’inconscience ! 

Tu as voulu Seigneur, que la Sainte Famille de Jésus, Marie, Joseph, nous soit donnée en exemple, 

disions-nous tout à l’heure dans la collecte de cette fête. Pour cet exemple, nous rendons grâces à 

Dieu ! Pour cet exemple nous le glorifions ! Dans cet exemple nous trouvons une source d’inspiration 

et de réconfort pour notre vie familiale. Appuyés les uns sur les autres nous réalisons en regardant 

vers la crèche, vers les déplacements auxquels sont soumis Jésus, Marie et Joseph, que nous formons 

une seule et même famille : celles des fils et des filles de Dieu, appelés après les épreuves de cette 

vie, comme le dit encore la liturgie, au bonheur sans fin. Pour y parvenir dans des conditions 

améliorées ou, disons, le moins mal possible, S Paul dans l’épître nous exhortait à vivre concrètement 

certaines dispositions qui devraient caractériser davantage notre vie de famille, notre vie ecclésiale 

et plus largement notre vie avec tous. Ces dispositions, sans occulter les aspérités de la vie 

quotidienne, nous ouvrent un beau chemin de lumière et d’amour : tendresse, compassion, douceur, 

patience, support mutuel, correction fraternelle, pardon mutuel, action de grâces, partage du pain de 

la Parole… Nous avons du travail, du pain sur la planche ! C’est le bon pain de Bethléem duquel nous 

recevons force, énergie réconfortante, afin qu’avec Jésus, Marie et Joseph, notre famille soit un foyer 

incandescent de Paix et de Joie, ces beaux cadeaux que l’Enfant Divin nous offre en sa naissance pour 

que nous les partagions avec beaucoup d’autres. Amen. 
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